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Processus	d'évaluation	des	principes,	des	normes	et	des	
modalités	de	soutien	aux	droits	fonciers	des	peuples	
autochtones	et	à	la	tutelle	des	forêts	
COMPTE RENDU DE LA PREMIÈRE RÉUNION DU GROUPE DE RÉFÉRENCE LE 29 JUIN 2022   

	
Intervenants 
Peuples autochtones d'Asie :  

• Shree Kumar Maharjan, Secrétaire général adjoint, Pacte des peuples autochtones d'Asie (AIPP) 
(remplaçant Gam Shimray lors de cette réunion)  

• Rukka Sombolinggi, Secrétaire général, Aliansi Masyarakat Adat Nusantara (AMAN), Indonésie. 
Membre de l'Alliance Globale des Collectivités Territoriales (GATC).  

• Peter Kallang, SAVE Rivers Network, ICCA Consortium, Malaisie  
• Chandra Tripura, Forum des peuples autochtones du Bangladesh (BIPF), Bangladesh  

 
Peuples autochtones Afrique :  

• Agnes Leina, Directrice exécutive, Illaramatak Community Concerns, Kenya  
• Maimouna Umarou, Coordinatrice des femmes de SURA-MAMA, Communauté Mbororo 

Organisation de développement, Cameroun,  
• Kenneth Turyamubona, Directeur Exécutif de l'Organisation de développement communautaire 

Batwa et Président du Comité des droits fonciers autochtones et des défenseurs des Pygmées 
Batwa, Ouganda  

• Joseph Itongwa, Directeur Exécutif de l'Alliance Nationale d'Appui et de Promotion des Aires et 
Territoires du Patrimoine Autochtone et Communautaire, République Démocratique du Congo 
(ANAPAC RDC) et coordinateur sous-régional du Réseau des Populations Autochtones et Locales 
pour la gestion durable des Ecosystèmes forestiers d'Afrique centrale (REPALEAC). Membre du 
GATC.  

 
Peuples autochtones d'Amérique latine:  

• Tuntiak Katan, Vice Coordinateur de la Coordination des Organisations Indigènes du Bassin 
amazonien (COICA) et coordinateur général du GATC  

• Benito Calixto Guzmán, Coordonnateur général du Coordonnateur andin des peuples indigènes 
Organisations (CAOI)  

• Dolores de Jesús Cabnal Coc, Réseau des femmes autochtones sur la biodiversité de  l’Amérique 
Latine et Caraïbes (RMIB-LAC)  

• Jesús Amadeo Martínez, conseiller principal, Conseil indigène d'Amérique centrale (CICA)  
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Groupe de donateurs:  

• Casey Box, le Fonds Christensen  
• Kevin Curry, la Fondation Ford 
• Kai Carter, la Fondation David et Lucile Packard  
• Jenny Lopez, Bureau des affaires étrangères, du Commonwealth et du développement, UKAID  
• Caleb Stevens, USAID  

 
Charapa Consult:  

• Birgitte Feiring, Albert Barume, Misha Wolsgaard-Iversen et Elisa Canqui  

	
Objectif et ordre du jour  
L'objectif principal de la réunion était d'établir officiellement le groupe de référence et de discuter et 
d'approuver le rapport initial, qui décrit la portée, la méthodologie et le calendrier du processus 
d'évaluation.  
 
L'ordre du jour de la réunion était le suivant :  

1. Série de présentations,  
2. Sélection des co-organisateurs du Groupe de référence et modérateur de la réunion,  
3. Brève introduction à l'engagement de soutenir les droits fonciers et la tutelle forestière des peuples 

autochtones et des communautés locales, et le processus d'évaluation connexe  
4. Discussion et approbation du rapport initial, y compris la méthodologie et le plan d'action du 

processus  
 

Sélection des co-organisateurs  
Les co-organisateurs travailleront avec les consultants pour :  

• Préparer la réunion du groupe de référence (ordre du jour, matériel, etc.)  
• Aider à la sensibilisation et aux consultations avec les membres du groupe de référence, en 

particulier au sein de leur région/circonscription 
• Répondre aux préoccupations et aux besoins qui pourraient survenir au cours du processus.  

Il a été décidé de nommer un co-organisateur autochtone par région et un co-organisateur du groupe des 
donateurs.  
 
Les co-organisateurs suivants ont été sélectionnés :  

• Gam Shimray (Asie)  
• Jesús Amadeo Martínez (Amérique latine)  
• Casey Box, (groupe de donateurs)  
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Compte tenu des horaires chargés, les membres africains examineront toujours si Maimouna Umarou ou 
Joseph Itongwa sont les mieux placés pour servir de co-organisateur.  
 

Commentaires sur le processus d'évaluation  
Les consultants ont fourni une brève introduction au processus d'évaluation, ainsi qu'à l'approche, à la 
méthodologie, au calendrier, etc., comme indiqué dans le rapport initial. 
 
Le groupe de référence a fourni les commentaires suivants aux consultants pour qu'ils en tiennent compte 
dans le processus :   
  
Encadrement (Framing) 

- L'évaluation doit partir du principe que les peuples autochtones gèrent des territoires et des forêts 
cruciaux. Ainsi, dans le contexte de crise climatique, les peuples autochtones sont donneurs de vie. 
Par conséquent, les peuples autochtones ne sont pas des « récipiendaires » ou des 
« bénéficiaires », mais plutôt des partenaires et des alliés stratégiques dans la protection de la 
biodiversité et de l'environnement dans le monde. Les contributions des peuples autochtones à la 
lutte contre la crise climatique ne devraient pas seulement être reconnues dans les déclarations 
internationales, mais également reflétées en termes de financement, qui devraient viser à établir 
les conditions propices permettant aux peuples autochtones de fournir ces contributions.  

 
Focus et priorités  

- Le Pledge se concentre sur les forêts tropicales et subtropicales, mais certains types de forêts sont 
invisibles pour les donateurs. De plus, les biomas sont interdépendants et ne peuvent pas être 
séparés (par exemple, les forêts des hautes terres et des basses terres sont interconnectées). Les 
donateurs doivent le reconnaître et adopter une approche plus holistique du financement,  

- La concentration exclusive sur les pays éligibles à l'aide publique au développement (APD) est 
préoccupante,  

- Les donateurs doivent être attentifs aux besoins et aux priorités des peuples autochtones - ce qui 
n'a pas toujours été le cas. Le consentement libre, préalable et éclairé (FPIC) doit être pris en 
compte dans le processus, 

- Il est essentiel d'inclure les peuples autochtones qui ont pu être exclus auparavant, comme ceux 
qui vivent dans des régions éloignées.  

 
Mécanismes de financement et gestion des fonds 

- Certaines exigences des donateurs sont impossibles à remplir pour les organisations autochtones. Il 
est nécessaire de jeter un pont entre ces deux mondes extrêmement différents, qui partagent le 
même rêve: sauver la Terre Mère.  

- Il y a une perception parmi les donateurs que les peuples autochtones ne peuvent pas gérer les 
fonds. Les peuples autochtones doivent démontrer qu'ils en ont les capacités. Si nécessaire, des 
fonds devraient être alloués pour renforcer les capacités. Il est nécessaire d'établir des mécanismes 
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de financement par et pour les peuples autochtones afin de fournir un accès direct au financement. 
Ces mécanismes devraient être établis aux niveaux mondial et/ou régional et tenir compte des 
spécificités de chaque région, 

- L'évaluation doit inclure un examen des mécanismes de financement antérieurs et existants et en 
tirer des enseignements, 

- Les canaux existants des donateurs bilatéraux et philanthropiques devraient être améliorés et offrir 
plus de flexibilité. La responsabilisation devrait se concentrer sur les résultats et pas seulement sur 
les recettes. 

 
 Inclusion  

- Il est important que le processus inclue les jeunes, les femmes et les personnes handicapées. Ces 
groupes sont confrontés à des défis particuliers et il faut des considérations supplémentaires pour 
les intégrer, sans laisser personne de côté.  

 
Responsabilité et coordination  

- La communication et la transparence sont primordiales dans le processus d'évaluation et pour 
établir la responsabilité envers les communautés. Les consultants doivent fournir aux membres du 
groupe de référence les informations et le matériel nécessaires pour faciliter leur communication et 
leur redevabilité envers leurs électeurs. 

- L'évaluation doit fournir une clarté conceptuelle et élaborer davantage sur ce que l'on entend par 
principes et normes. Il pourrait, par exemple, être utile de fournir un glossaire des concepts et de 
catégoriser les différents types de mécanismes de financement.  

- Il est important de communiquer clairement sur le processus d'évaluation (y compris son objectif et 
sa portée) et de se coordonner avec d'autres groupes qui discutent des mécanismes et des 
modalités de financement (par exemple, le GATC et le caucus autochtone dans le cadre de la 
Convention sur la diversité biologique).  

 
Fonctionnement du Groupe de Référence  
- Le fonctionnement du Groupe de Référence est actuellement aligné et limité au calendrier du 

processus d'évaluation entrepris par Charapa Consult (se terminant en septembre 2022). Avant la 
conclusion du processus d'évaluation, le groupe de référence discutera si et comment procéder, au-
delà du calendrier du processus d'évaluation.  
 

Prochaines étapes  

	
Des commentaires spécifiques supplémentaires sur le rapport initial et le questionnaire peuvent être 
envoyés à Birgitte à bfeiring@gmail.com   
Les consultants, en étroite collaboration avec les membres du groupe de référence, procéderont aux 
ateliers régionaux, à la collecte de données par le biais des questionnaires en ligne et à la 
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sensibilisation par le biais d'événements internationaux et régionaux et de discussions de groupe en 
ligne.   
 
La prochaine réunion du groupe de référence sera organisée une fois que tous les ateliers régionaux 
auront été organisés. La date provisoire est le 12 août. 

 
 
 


